
 

 

 

 

Journal de Shibukawa au pays des volcans 2017-2018 

 

Coŵŵe ǀous le saǀez j’ai ĠtĠ eŶǀoǇĠ daŶs les ŵoŶtages du CeŶtƌe du HoŶshu eŶtƌe le PaĐifiƋue 
et la Mer du Japon, dans une région volcanique emplie de sources chaudes, les « onsens », qui 

attiƌeŶt ďeauĐoup de ŵoŶde les jouƌs fĠƌiĠs. J’haďite à Shiďukaǁa, uŶe ville de 70.000 habitants 

Ƌui a le pƌiǀilğge seloŶ ses haďitaŶts d’ġtƌe le « nombril » du Japon, située exactement au centre 

géographique du pays. Chaque année en été, durant la fête municipale les habitants pratiquent 

la « danse du nombril » connue dans tout le Japon. Autre privilège revendiqué, ce serait la ville 

la plus sûre du Japon. Elle est gardée et eŶtouƌĠe de ϰ ǀolĐaŶs doŶt l’uŶ a ĐoŵplĠteŵeŶt aŶĠaŶti 
la ǀille il Ǉ a ϭϯϬϬ aŶs. Depuis il Ŷe s’est pas ƌĠǀeillĠ. Les rares tremblements de terre ne font pas 

de dégâts et les typhons qui ravagent le reste du Japon en automne ne font que quelques 

inondations. 

 

EŶ plus de Shiďukaǁa où je ƌĠside, j’ai la charge de 3 autres églises disséminées dans la moitié 

Nord du département montagneux de Gunma. L’uŶe est uŶe aŶĐieŶŶe ǀille fĠodale, Nuŵata, 
(50,000hab) située à 30 kms sur un imposant promontoire qui commande 3 vallées, une autre, 

Nakanojo à 25km, est une ville rurale de 17,000hab, et enfin Kusatsu (7000hab), ville célèbre 

pour ses eaux chaudes. Située au pied d’uŶ ǀolĐaŶ à ϳϬkŵ de Shiďukaǁa, Đette ville très 

touristique est en train de faiƌe paƌleƌ d’elle, le cratère venant de se réveiller, faisant un mort et 

de nombreux blessés. Les ϰ ǀilles doŶt j’ai la Đhaƌge sont en plein dépeuplement dû aux effets 

ĐoŶjuguĠs de la ƌaƌĠfaĐtioŶ des ŶaissaŶĐes et l’eǆode ǀeƌs les gƌaŶdes ǀilles. La ville de 

Shibukawa où se tƌouǀe ŵoŶ lieu d’haďitatioŶ se vide également, les bâtiments qui restent étant 

des hôpitaux ou des maisons pour personnes âgées. Les catholiques japonais sont très peu 

Ŷoŵďƌeuǆ, la ŵoǇeŶŶe d’âge appƌoĐhaŶt ϴϬ aŶs… Chargé ainsi de 4 communautés vieillissantes 

et quelques autres satellites, la transition est rude après avoir vécu plus de 40 ans au milieu des 

jeuŶes à TokǇo…  

 

A l’Ġglise de Shiďukaǁa j’ai pu ƋuaŶd ŵġŵe ŵettƌe suƌ pieds uŶ gƌoupe de paƌtage ďiďliƋue Ƌui 
ŵe peƌŵet d’aǀoiƌ au ŵoiŶs uŶe aĐtiǀitĠ uŶ peu stiŵulaŶte. La dizaiŶe de paƌtiĐipaŶts Ƌui oŶt 
autour de la quarantaine viennent tous des environs dans un rayon de 30kms. La ville de 

Shibukawa est très pauvre culturellement parlant, mais elle a une institution unique, un musée 

de la chanson (sic) où toutes les semaines il y a des « live » où se produisent les plus célèbres 

spécialistes du genre venus de tout le Japon !! Les japonais sont en effet très férus de chanson 

fƌaŶçaises, suƌtout Đelles des aŶŶĠes ϱϬ~ϲϬ… VeŶus paƌ hasaƌd ǀisiteƌ les lieuǆ et seul français 

du coin, j’ai ĠtĠ iŶǀitĠ à faiƌe uŶe ĐoŶfĠƌeŶĐe suƌ Noel eŶ FƌaŶĐe ;Đelui Ƌue j’aǀais ĐoŶŶu il y a 50 

aŶs…Ϳ UŶ Ŷoŵďƌeuǆ auditoiƌe est ǀeŶu et eŶ fiŶ de ĐoŶfĠƌeŶĐe j’ai ĐhaŶtĠ uŶ ƌoŶflaŶt « petit 

papa Noel » qui a suscité de nombreux applaudissements. Du coup la jeune secrétaire du lieu 

vient au partage biblique ! La mission a ses chemins que la raison ne connait pas ! 

 

 



J’ai aussi quelques responsabilités au niveau du diocèse, spécialement pour la formation 

permanente et suis invité régulièrement dans le diocèse voisin de Niigata, sur la mer du Japon, 

Ƌui est l’uŶ des ŵoiŶs faǀoƌisĠs eŶ pƌġtƌes, pouƌ des sessioŶs ou ƌetƌaites. Tout ceci fait que je 

suis fiŶaleŵeŶt ;et taŶt ŵieuǆͿ assez oĐĐupĠ, d’autaŶt plus Ƌue je dois aussi ŵe ƌeŶdƌe au ŵoiŶs 
une fois par mois à Tokyo pour soutenir les quelques ŵouǀeŵeŶts doŶt j’aǀais la Đhaƌge et Ƌui 
Ŷ’oŶt pas eu de suĐĐesseuƌs. 

Dans la région dont j’ai la ƌespoŶsaďilitĠ pastoƌale vivent beaucoup de migrants venus des 

Philippines, du Viet Nam, Chine et Pérou. Ils constituent la majorité des chrétiens pratiquants et 

je dois pƌġĐheƌ et ĐĠlĠďƌeƌ autaŶt eŶ japoŶais Ƌu’eŶ aŶglais ou paƌfois ŵġŵe eŶ Tagalog, la 
laŶgue des philippiŶs, doŶt j’ai appƌis ƋuelƋues ƌudiŵeŶts. La ŵajoƌitĠ des femmes Philippines 

(« Filippina ») Ƌui ǀieŶŶeŶt à l’Ġglise tƌaǀailleŶt daŶs des « pubs » ou sont mariées à des 

agriculteurs japonais qui sont souvent beaucoup plus âgés Ƌu’elles, Ŷ’aǇaŶt pas trouvé à se 

marier sur place, vu le manque de jeunes filles japonaises parties ailleurs vers les grandes villes. 

 

Elles ǀieŶŶeŶt au JapoŶ plus ou ŵoiŶs ĐoŶseŶtaŶtes ƌeĐƌutĠes paƌ des ƌĠseauǆ d’intermédiaires 

liés aux mafias locales. La motivation de leur venue est principalement le soutien matériel de 

leurs familles aux Philippines. Leur vie est dure, et pouƌ s’eŶtƌaideƌ elles savent créer entre elles 

des réseaux de solidarité efficaces. L’Ġglise est pouƌ elles uŶ lieu de ƌĠĐoŶfoƌt et de ƌeŶĐoŶtƌe 
tƌğs iŵpoƌtaŶt. Cette aŶŶĠe, la ǀeille du jouƌ de l’aŶ, j’ai ĠtĠ appelĠ paƌ uŶ hôpital. Une jeune 

maman Filippina battue par son mari japonais ǀeŶait d’aƌƌiǀeƌ ŵouƌaŶte à Đet hôpital après 

s’ġtƌe ĠĐhappĠe de la ŵaisoŶ, laissant 4 enfants en bas âge. Son mari Ƌui l’aǀait ƌeŵplaĐĠ au 
foyer par une autre femme lui avait confisqué son passeport, et il était donc impossible de savoir 

d’où elle ǀeŶait et Ƌui elle Ġtait. Elle avait bien une carte de séjour mais qui était comme dans la 

plupart des cas une contrefaçon avec faux nom et fausse adresse. J’ai pu aleƌteƌ la ĐoŵŵuŶauté 

des Filippina Ƌui s’est ŵoďilisĠe iŵŵĠdiatement et quand la jeune femme est décédée, nous 

avons réussi finalement à joindre sa famille aux Philippines et obtenu des autorités locales et 

consulaires la permission de recueillir le corps pour lui offrir des obsèques décentes. 

 

Ce genre de cas est loiŶ d’ġtƌe rare et fait partie de mon quotidien. J’adŵiƌe les ƋuelƋues ƌaƌes 
japonais chrétiens souvent très âgés, habitant encore sur place, qui malgré leur très grand âge 

font tout pour accueillir ces nombreux migrants tout en assumant toutes les tâches de maintien 

des lieux de culte dont certains sont en très mauvais état. Les Filippina se sont mises en tête de 

tƌouǀeƌ l’aƌgeŶt pouƌ rebâtir le presbytère où je vis, qui tombe en ruine, en organisant des rallyes 

et une fois par mois elles cuisinent un grand buffet philippin payant daŶs l’aŶĐieŶ jaƌdiŶ d’eŶfant 

désaffecté de la paroisse. La nourriture est délicieuse et les maris japonais ainsi que les gens du 

voisinage aiment venir. La nuit de Noel Đoŵŵe je l’aǀais fait uŶ aŶ aupaƌaǀaŶt, j’ai passĠ toute 
la nuit à faire la tournée des Karaoke Bars, où la plupart des jeunes femmes Filippina travaillent, 

pour leur remettre un cadeau, prier avec elles et les remercier aussi de leur précieuse 

collaboration à la paroisse. Maltraitées par le client, j’ai pu ŵe ƌeŶdƌe Đoŵpte à Ŷouǀeau de la 
dureté, je dirai la cruauté de leur travail, l’atteinte à leur dignité de femmes et de jeunes mamans. 

 

Après une année et demi de tâtonnements, j’essaǇe donc de ŵ’adapteƌ et de dĠĐouǀƌiƌ les côtés 

positifs de ma nouvelle situation. Je découvre avec intérêt un Japon semi-rural que je ne 

connaissais pas et essaye de profiter au mieux des avantages que procurent le bon air et la saine 

nourriture, sans compter les pistes ĐǇĐlaďles Ƌui loŶgeŶt la TONEGAWA, l’uŶ des fleuǀes les plus 



iŵpoƌtaŶts de l’île Honshu. 

 

Je reçois aussi de Ŷoŵďƌeuses ǀisites de geŶs Ƌue j’aǀais ĐoŶŶu à TokǇo, des hommes et femmes 

et des jeuŶes suƌtout Ƌui tƌouǀeŶt ĠtƌaŶge Ƌue l’oŶ ŵ’ait eŶǀoǇĠ si loiŶ. Je les iŶǀite à dĠĐouǀƌiƌ 
uŶ ŵoŶde Ƌu’ils Ŷe ĐoŶŶaisseŶt aďsoluŵeŶt pas. Créer des ponts entre les grandes métropoles 

et les régions qui se vident me semple important. Tokyo où j’ai passĠ ϰϬ aŶs de ǀie assez 
trépidante me manque évidemment, mais je suis heureux de pouvoir ƌĠpoŶdƌe à l’appel de 
notre pape François qui nous invite à aller vers les périphéries. Je suis aussi reconnaissant de 

cette expérience auprès des plus démunis. Leur foi, leur sainteté ŵe ďouleǀeƌseŶt et ŵ’iŶĐite à 

une conversion du Đœuƌ. Durant cette année je souhaite aussi à chacun d’eŶtƌe ǀous uŶe Đette 
conversion pour trouver la joie de vivre simplement et la paiǆ du Đœuƌ, 
 

Père Olivier Chegaray 
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Philippins à Nakanojo 

 



 
Eglise de Kusatsu (dans une léproserie) 


